
Compréhension	des	textes	narra1fs	
à	la	maternelle	:	une	didac1que	en	

construc1on	

	
Quelques	disposi1fs		

La	ques1on	de	la	progressivité	
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I.	Quelques	pierres	dans	un	parcours	
historique	

•  A	par1r	des	IO		
•  A	par1r	d’ou1ls	u1lisés	en	classe	
•  Tenant	compte	de	la	liLérature	de	jeunesse	scolarisée	
•  A	par1r	des	recherches	publiées		
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•  Sans	promesse	
d’exhaus1vité	

•  Sans	l’illusion	
rétrospec1ve	d’un	
progrès	con1nu	

•  En	ayant	conscience	de	la	
complexité	de	l’objet	

	



II.	Mes	préoccupa1ons	personnelles	
	de	formateur	

•  Choisir	des	corpus	
•  Etablir	une	progressivité	
•  Etablir	des	programma1ons	

•  ne	peut	jamais	être	terminé	
•  Des	proposi1ons	dans	ce	champ	
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A.	Au	XXème	siècle,	une	école	qui	
rejoint	lentement	la	liLérature	de	

jeunesse	
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Une	liLérature	de	jeunesse	européenne	qui	
commence	à	s’intéresser	à	l’enfant	jeune	
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	Programmes	et	instruc/ons	1908	
Exercices	de	langage,	récits,	contes	
PS	:	exercices	de	prononcia1on	à	l’aide	des	images	
et	des	exercices	de	mémoire	
	GS	:	récits	et	lectures	enfan1nes	faits	par	la	
maîtresse	et	suivis	de	causeries	avec	les	enfants	
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Programmes	de	1923	:	morale	CP,	CE,	CM	/
élocu/on	et	rédac/on	

Causeries	et	récits.	Contes	moraux….	entre1ens	
familiers	1rés	de	récits.		
Exercices	simples	d’élocu1on	portant	sur	des	
événements	familiers	à	l’enfant	
Récits	d’événements	de	la	vie	quo1dienne	



Un	exemple	de	manuel	unique	qui	servira	
jusqu’à	la	Seconde	Guerre	Mondiale	

Jean	Perrot,	Fernand	Fau,	Trente	histoires	sans	paroles,	Nathan,	1910	Présenta1on	HW	29/09/2018	



Pauline	Kergomard	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



Un	peu	moins	moralisatrices	à	par1r	
de	1920	
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Images	et	textes	très	différents	d’une	liLérature	de	
jeunesse	bourgeoise	pour	la	lecture	en	famille	
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P.J.	Stahl	
L.	Froelich	
Les	aventures	
de	Mlle	Lili	



Pauline	Kergormard	et	Suzanne	Brès	:	
un	début	très	précis	de	la	didac1que	

de	la	compréhension	

•  Appui	sur	l’image	depuis	Marie-Pape	
Carpen1er	

•  HistorieLes	proches	des	enfants,	récit	
frac1onné	en	saynètes	

•  Code	précis	en	terme	de	lisibilité	(Commission	de	la	
décora1on	des	écoles	et	de	l’imagerie	scolaire,	Buisson,	1880)	

•  Récit	oral,	ar1culé	sur	l’écrit	(textes	de	P.	
Kergomard)	
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1930	:	les	albums	du	Père	Castor	:	
concilia1on	album	et	école	

Ac1vité	de	l’enfant	
Appren1ssage	
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Noix	de	Coco	cherche	un	ami,	Pierre	
Belvès	:	où	l’art	rejoint	sobriété	et	

lisibilité	
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Histoires	tradi1onnelles	
Redondance	texte-image	

-  N’est	pas	une	histoire	de	
galeLe	des	rois,	mais	un	
conte	russe	tradi1onnel	

-  Fabrica1on	du	pain,	mais	
surtout	conte	en	
randonnée	sur	qui	
mangera	qui	

-  Ques1on	du	renard	rusé	
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Pérennité	remarquable	jusqu’à	M.	Brigaudiot	



Laurence	Len1n,	Histoires	à	parler,	années	1970	:	Asforel	et	Pomme	d’Api,	illustra1on	
Lucile	Butel	

Recherches	autour	de	l’oral,	années	
1970		:	
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	«	Extraordinaire	et	jusqu’à	présent	irremplaçable	
entraînement	au	langage	que	représente	l’histoire	
racontée,	re-racontée,	racontée	encore	et	encore.	»	

CoC	L	Len1n,	1972	
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L’école	maternelle	intègre	les	
pra1ques	des	bibliothécaires	à	par1r	

des	années	1970-1980	
•  «	lecture	plaisir	»	ou	
«	offerte	»	sans	
scolarisa1on	

•  intégra1on	des	albums	
parus	aux	Etats	Unis	:		
souvent	iconotextes	
avec	narrateur	iconique	
et	textuel	différent	
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Des	enseignantes	de	maternelle	à	la	pointe	
de	la	liLérature	de	jeunesse	dans	une	

période	clé	:	du	réel	à	l’imaginaire,	un	code	
graphique	totalement	différent	
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Et	dans	le	même	temps…		
•  «	Depuis	longtemps,	on	sait	

que	la	plupart	des	enfants	
dont	les	parents	sont	
lecteurs	et	qui	ont	été	
familiarisés	avec	les	livres	
dans	leur	famille	
apprennent	tôt	ou	tard	à	
manier	la	langue	écrite	
facilement,	et	qu’il	y	a	une	
corréla1on	significa1ve	
entre	la	réussite	dans	cet	
appren1ssage	et	le	niveau	
culturel	des	parents.	»		

						Diatkine,	1999	

•  Joie	par	les	livres,	qui	
succède	à	l’Heure	Joyeuse	

•  Revue	des	livres	pour	
enfants	et	Centre	na1onal	
du	livre		

•  Renouveau	de	l’édi1on	

•  Renouveau	de	la	presse		
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•  Approche	
moralisante	et	
comportementale	:	
reste	présente,	mais	s’est	
transformée	en	ateliers	
philo	

•  Approche	théma/que	et	
u/litariste,		que	l’on	peut	
confondre	avec	un	projet	
pluridisciplinaire		:	Boucle	
d’Or	nous	sert	à	apprendre	
des	choses	sur	les	ours,	à	
écrire	le	mot	ours,	à	faire	des	
collec1ons	et	des	
correspondances,	à	faire	des	
boucles	en	graphisme,	à	
apprendre	une	chanson	
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•  Approche	culturelle	des	
bibliothécaires	:	lecture	
plaisir,	une	fois	par	jour,	en	
changeant	d’ouvrage	et	en	
s’appuyant	sur	le	fonds		de	
la	bibliothèque	de	classe	ou	
de	la	BCD	

B.	Dans	les	années	2000,	sur	le	terrain,	
synthèse	:	plusieurs	approches	conjuguées	



Chronologie	pour	2000-2018	

				IO		
2002	:	appren1ssage	
liLéraires	
2008	:	compréhension	et	
progressivité	des	ac1vités	
2015	:	compréhension	et	
progressivité	des	textes,	
nouvelle	maternelle	
2018	:	évalua1ons	GS,		CP	
et	CE1		

		Recherches		
	
Brigaudiot/Tauveron	
CRESAS	:	Canut/Vertalier,	
puis	Boiron	
Terwagne	et	Joole	
Goigoux	Cèbe	
Pe/tat	et	Baroni	
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-	intègre	les	résultats	des	anglo-saxons		
-		La	compréhension	devient	une	des	
dimensions	fondamentales	de	l’appren/ssage	
de	la	lecture	
-	Début	des	évalua1ons	PIRLS	en	2001,	
concernant	la	compréhension	en	lecture	
-	Les	chercheurs	viennent	voir	ce	qu’il	en	est	
dans	les	classes	
•  Jocelyne	Giasson,	La	compréhension	en	lecture,	De	Boeck,	1990	
•  Michel	Fayol,	Comprendre	et	produire	des	textes	écrits	:	l’exemple	du	récit,		in	

Michel	Kail,	Michel	Fayol,	L’acquisi=on	du	langage,	t.	1	:	le	langage	en	émergence,	
de	la	naissance	à	trois	ans,	PUF,	2000	

La	recherche…			
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1.	Première	étape	conflictuelle	:	
2000-2008	

•  Abou1t	actuellement	à	
la	sépara1on	des	
appren1ssages	
liLéraires	et	des	
appren1ssages	
concernant	la	
compréhension		

•  Faut-il	revenir	à	des	
objets	«	fabriqués	pour	
l’école	»?		
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Recherche	PROG	et	Mireille	Brigaudiot	
Appren1ssages	progressifs	de	l’écrit	à	l’école	maternelle,	HacheLe,	2000	

Langage	et	école	maternelle,	2015	
•  Comprendre	le	langage	écrit	et	se	construire	des	
représenta1ons	sur	l’acte	de	lire	

•  -	souligne	que	la	recherche	est	pra1quement	vierge	dans	ce	domaine	
•  -	propose	un	plan	des	ac1vités	de	l’enfant	pendant	l’écoute	d’histoires	
•  pose	la	ques1on	des	obstacles	de	compréhension:		concernant	diégèse	et	récit	écrit,	langue	orale	

et	langue	écrite,	appren1ssage	de	la	lecture	de	l’image,	univers	de	référence	de	l’ouvrage	et	des	
enfants,	appren1ssage	de	la	trame	narra1ve,	et	tout	ce	qui	concernant	la	dimension	linguis1que	du	
texte.		

•  Propose	des	démarches		et	un	travail	en	séquence	autour	des	albums	:		
-  résumer	et	raconter	avant	de	lire,	lire	sans	les	images,	proposer	une	vraie	lecture	d’images	
-  travailler	la	permanence	du	personnage	:	jouer	avec	des	maroLes,	jouer	l’histoire	
-  proposer	plusieurs	résumés	
-  trouver	un	1tre	
-  dessiner	des	moments	difficiles	de	l’histoire	
-  travail	sur	le	«	rappel	de	récit	»	qui	va	devenir	un	objec/f	des	programmes	et	des	évalua/ons	
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2002	:	Introduc1on	des	appren1ssages	
liLéraires	et	de	la	liLérature	de	
jeunesse	dans	les	programmes	de	

l’école	élémentaire	
•  Recherche	Tauveron,	C.,	
(dir)	(2002),	Lire	la	
li?érature	à	l’école:	de	
la	GS	au	CM,	Paris	:		
Ha1er.		

-  albums	résistants	
(ré1cents	et	
proliférants)	

-  iconotextes	
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«	Papa!	»,	Philippe	Coren1n	



Entre	appren1ssages	culturels	et	
appren1ssages	narra1fs	

Pendant	toute	ce\e	période,	
cons/tu/on	d’un	corpus	de	
classiques	soutenu	par	la	forma/on	
des	maîtres.		
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2005	



Dans	les	programmes	2002,	
l’affirma1on	des	compétences	

liLéraires	en	priorité	
Objec1f	général	:	Lire	et	
interpréter	
Importance	du	sujet	lecteur	
et	de	son	horizon	d’aLente	
Emission	d’hypothèses	et	
démarche	démonstra1ve	
Lecture	en	réseau	
privilégiant	l’intertextualité	

•  Forma1on	IUFM	et	
épreuve	LJ	concours	PE	
jusqu’en	2006	

•  Documents	
d’accompagnements	des	
programmes	2002,	2004	
et	2006	
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Diverses	recherches,	ini1a1ves	et		levées		de	bouclier	
•  Issues	de	la	recherche	Laurence	

Len1n	et	du	CRESAS	
	
•  Difficultés	des	albums	récurrentes	:	

énoncia1on,	incises,	reprises	
pronominales	et	nominales,	codes	de	
l’image,	écart	oral-écrit.		

•  Défini1on	de	critères	pour	lisibilité	
des	albums	en	fonc1on	de	l’âge	

•  Canut,	E.,	Bruneseaux-Gauthier,	F.	,	
et	Vertalier	M.,	(2012),		Des	albums	
pour	apprendre	à	parler	:	les	choisir,	
les	u=liser	en	maternelle.	Paris	:	
Scéren-CNDP	(Des	repères	pour	agir)	

Une	autre	ini1a1ve	:	les	ORALBUMS	de	
Philippe	Boisseau	chez	Retz		:	une	
«	traduc1on	des	albums	»		
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Bonnery,	S.	(2010)	Li?érature	de	jeunesse	:	
le	niveau	monte	!	L’école	au	défi	de	
l’enseigner	à	tous.		

MAIS	



2.	Donc,	IO	2008,	prédominance	de	la	
compréhension	

•  PS	:	Comprendre	une	histoire	courte	et	simple	racontée	par	
l’enseignant	:	répondre	à	quelques	ques1ons	très	simples	sur	le	
texte	écouté	;	guidé	par	le	maître	pour	par	des	images,	reformuler	
quelques	éléments	de	l’histoire	écoutée	

•  MS	:	Comprendre	:		
•  Comprendre	une	histoire	racontée	ou	lue	par	l’enseignant	;	la	

raconter,	au	moins	comme	une	succession	logique	et	
chronologique	de	scènes	associées	à	des	images	

•  GS	:	Comprendre	
•  Comprendre	une	histoire	lue	par	l’enseignant	;	la	raconter	en	

res1tuant	les	enchaînements	logiques	et	chronologiques	;	
l’interpréter	ou	la	transposer	(marionneLes,	jeu	drama1que,	
dessin).		
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Focalisa/on	de	plus	en	plus	précise	sur	les	
compétences	narra/ves	et	les	obstacles	de	

compréhension	
	Serge	Terwagne,	Le	récit	à	l’école	maternelle,	De	Boeck,	2008	

Lecture	de	récits	en	maternelle,	le	Français	aujourd’hui,	n°	179,	2012	
	

[choix	d’un	corpus]	
Appui	sur	les	scripts,	
développement	en	
scénarios	

[travailler	des	sous-
compétences]	
Apprendre	aux	élèves	à		
se	poser	les	ques1ons	eux-
mêmes	

	

Préoccupa/ons		
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Favoriser	le	lien	causal	(inhérent	à	l’histoire),	la	rela1on	affec1ve	et	
l’iden1fica1on	(posi1on	de	lecteur),	la	rela1on	à	l’expérience	vécue	
(connaissances	du	lecteur,	contexte),	aux	histoires	déjà	lues	(culture	

du	lecteur)	
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CeLe	démarche	est	vulgarisée	par	
Patrick	Joole	et	le	groupe	maternelle	

du	95		
1)  Le moment où se fait le lien entre 

les étapes du script et les verbes 
associés à chacune de ces étapes 

2)  Le travail à faire sur l’intention 
du personnage et la perception 
du rapport de causalité entre 
deux étapes de l’histoire 

3)  Le transfert des compétences 
acquises du script au scénario, 
d’un scénario à un autre scénario 

2.	Une	recherche	dont		
nous	aLendons	avec	
impa1ence	
la	publica1on	
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En	2011,	l’ins1tu1on	repose	des	ques1ons	
autour	des	pra1ques	des	bibliothécaires,	très	

ancrées	dans	les	classes	

•  «	Tout	se	passe	comme	si,	là	comme	dans	la	pédagogie	
de	l’oral,	les	maîtres	avaient	une	grande	confiance	
dans	une	sorte	d’imprégna/on	:	si	les	enfants	
entendent	parler,	ils	sauront	parler	et	s’ils	entendent	
des	histoires,	ils	auront	une	culture	liLéraire.	»	
Bouysse	V.,	Claus	P.,	Szymankiewicz	C.	(2011)	L’école	
maternelle.	Rapport	n°	2011-108	à	Monsieur	le	
Ministre	de	l’éduca1on	na1onale,	de	la	jeunesse	et	de	
la	vie	associa1ve,	p.	131.	(cité	également	par	Goigoux,	
Narramus)	
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Lectures	partagées	en	famille	:	
rémanence	de	l’inégalité	sociale	

•  Echanges	entre	parents	et	enfants	portant	sur	le	
sens	de	l’histoire,	le	vocabulaire,	les	illustra1ons	

•  Familles	de	milieux	populaires	ont	une	approche	
plus	descrip1ve,	concrète,	décontextualisée	

•  Familles	de	milieux	favorisés	privilégient	les	
produc1ons	d’hypothèses	et	d’inférences,	ainsi	
que	des	invita1ons	à	résumer	et	à	rappeler	les	
idées	importantes	
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3.	Résultats	de	la	recherche	Lire	Ecrire	
au	cours	préparatoire	2014	[IFE,	

Goigoux]	
•  compétences	ini1ales	des	élèves	en	
compréhension	de	textes	entendus,	
prédictrices	de	leur	réussite	en	lecture-
compréhension	à	la	fin	du	CE1	(plus	que	le	
décodage	et	la	conscience	phonologique)	

•  corrélées	au	statut	socio-économique	des	
parents	et	niveau	de	forma1on	ini1ale	de	la	
mère	
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Des	manuels	en	voie	de	paru1on	

•  Sylvie	Cèbe,	Roland	Goigoux,	Narramus	:	
apprendre	à	comprendre	et	à	raconter,	Retz,	
2017	[Phono,	2004,	Lector	et	Lectrix,	2009,	Lectorino-LectorineLe,	2013]	

•  Un	livret	par	ouvrage	proposé	par	niveau,	avec	
album	inclus	:	PS-MS,	MS-GS,	GS-CP	
–  Le	machin,	Didier	jeunesse,	PS-MS	
–  La	sieste	de	Moussa,	Père	Castor,	La	chasse	au	caribou	
(à	paraître)	MS-GS	

–  Les	deniers	de	Compère	Lapin,	La	chèvre	biscornue	(à	
paraître)	GS-CP	
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Un	ou1l	issu	d’une	recherche-ac1on	

•  Deux	chercheurs	

•  Un	prototype	qui	est	
soumis	à	améliora1on	

•  200	maîtres	et	
maîtresses	chevronnés	
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Fort	étayage	du	CD	ROM		

•  Présentant	le	texte	et	les	images	
•  Présentant	des	images	spécifiques	pour	l’appren1ssage	du	

vocabulaire	
•  Présentant	un	code	pour	les	ac1ons	à	construire	avec	les	élèves	



Méthodologie	
•  Compétences	travaillées	
-  compétences	narra1ves	en	

récep1on	:	«	faire	un	dessin	
animé	»	dans	sa	tête	

-  compétences	narra1ves	en	
produc1on	

c’est-à-dire	le	récit,	lien	
chronologique	et	causal	
	
Et	pensées	et	mo/va/ons	des	
personnages	
-	compétences	lexicales	et	
syntaxiques	
-	compétences	inféren1elles	

Démarches	:		
•  	le	vocabulaire	est	enseigné	

systéma1quement	en	début	
de	chaque	séance	

•  Lecture-feuilleton	en	collec1f	:	
début-milieu	fin	

•  le	maître	lit	et	raconte,	il	fait	
bien	la	différence	

•  Entre	lire	et	raconter,	le	
maître	fait	prévoir	l’image	

•  Les	élèves	s’exercent	à	jouer	
les	rôles	des	personnages	avec	
masques	et	maqueLes	

•  les	élèves	reformulent	et	
racontent	individuellement	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



Chaque	module	:	20	moments	de	
travail	sur	quatre	semaines	

Mais	qu’est-ce	que	trouve	
Bobo	l’éléphant	ce	ma1n	
là?	Un	drôle	de	
«	machin	»….		
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La	sieste	de	Moussa,	MS	

Conte	en	randonnée,	avec	un	refrain	«	Avec	un	bruit	comme	ça,	Moussa	ne	s’endort	
pas	».	Accumula1on	grandissante	des	opposants	et	retour	à	la	situa1on	ini1ale	
(souris,	chat,	chien,	lion,	éléphant,	souris)	.	Rythme	d’une	image	à	fond	perdu	et	
d’une	image	illustrée.	Première	image	difficile	puisque	contexte	éloigné	des	élèves.		
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Structure	de	la	séquence	iden1que,	séquence	un	peu	
plus	courte,	mais	situa1on	finale	reprise	et	interprétée	



Les	deniers	de	Compère	Lapin,	GS,	CP	
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Conte	en	randonnée,	avec	deux	
situa1ons	qui	se	répondent	:	compère		
Lapin	sou1re	de	l’argent	au	ver	de	terre	
à	la	poule,	au	renard,	au	loup	et		
au	chasseur;	mais	quand	il	a	tout			
dépensé,	il	fait	dévorer	ses		
créanciers	les	uns	par	les	autres.		

Un	des	obstacles	ici	est	bien	le		
héros	décep1f	et	l’histoire	
qui	n’est	pas	réellement	achevée,			
d’un	point	de	vue	norma1f.		



Ques1ons	posées	par	les	choix	
implicites	de	Narramus	en	LJ	

•  Le	choix	du	conte	en	randonnée,	qui	n’est	pas	
jus1fié	théoriquement	

•  Pas	de	méthodologie	concernant	le	travail	de	
construc1on	de	séquence	à	par1r	du	texte	:	quels	
sont	les	obstacles	de	compréhension?		

•  Pas	d’explica1ons	concernant	le	choix	des	textes	
en	progressivité	

•  Textes	très	brefs	:	impossible	de	traiter	des	textes	
longs	de	ceLe	façon,	sous	peine	d’une	séquence	
infinie	
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Autres	ques1ons	
•  Appren1ssage	lexical	hors	contexte,	dont	les	choix	ne	
sont	pas	suffisamment	explicites,	toujours	appuyé	sur	
une	image,	donnée	comme	équivalente	:	cf.	rusé	
(photo	d’un	chat	au	regard	satanique)	

•  Peu	de	travail	sur	l’image	à	proprement	parler,	qui	a	
ses	codes	:	animaux	dans	Le	machin	(doudous?),	BD	de	
la	«	belle	vie	»	menée	par	Compère	Lapin	qui	fait	
plutôt	sourire	les	adultes,	etc…		

•  Séances	collec1ves	en	grand	groupe	
•  Décor1cage	pas	à	pas,	qui	peut	beaucoup	ennuyer	les	
élèves	habitués	aux	histoires,	d’autant	que	les	séances	
se	ressemblent	toutes.		
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4.	Le	conte	en	randonnée,	un	ou1l	
précieux	qui	réconcilie	appren1ssage	

de	la	compréhension	et	
appren1ssages	liLéraires	

•  André	Pe1tat,	Raphaël	Baroni		et	le	groupe	
«	Récits,	secret	et	socialisa1on	»	à	Lausanne	:		
– Les	contes	d’animaux	meLent	en	scène	des	
possibles	interac1fs	caractérisés	à	par1r	d’une	
théorie	géné1que	de	l’ac1on	et	de	l’interac1on	
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		Pourtant…..		



La	classifica1on	des	contes	en	
randonnée	revue	par	la	recherche	lie	

développement	de	l’enfant	et	
compréhension	de	l’ac1on	

–  Trois	espaces	de	jeu	pour	des	régularités	qui	ne	sont	
pas	encore	des	normes		:		
•  jeux	autour	des	forces	et	des	ap1tudes	motrices	:	
Le	p’=t	bonhomme	des	bois	
•  jeux	autour	des	percep1ons	et	des	aLentes	
comportementales	:	La	sieste	de	Moussa	
•  jeux	symboliques	:	le	mensonge	:	Compère	Lapin	
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Il	est	probable	que…		

•  La	recherche	script-scenario	rejoint	la	recherche	
concernant	les	randonnées,	à	savoir	les	premiers	
récits	adaptés	au	développement	de	l’enfant	

•  CEPENDANT,	si	ces	recherches	entraînent	des	
choix	précis	concernant	les	ouvrages,	il	ne	peut	y	
avoir	d’u1lisa1on	mécanique	des	scripts	comme	
récita1on	des	ac1ons,	mais	plutôt	comme	
repérage	des	liens	dans	un	corpus,	ce	qui	ramène	
au	réseau	des	années	2000	
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Chez	nous,	recherche	2011	Pe1tat	
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•  Ecole	Les	Lavandes,	
Mantes	

Sans	Narramus	



BO	du	26	avril	2018	
Lecture	:	construire	le	parcours	d’un	

lecteur	autonome	
•  Insiste	sur	la	lecture	une	fois	par	jour	à	l’école	
maternelle	

•  Le	lien	affec1f	de	plaisir	partagé	et	d’échange	
•  Le	rôle	de	prépara1on	à	l’appren1ssage	de	la	
lecture	

•  La	nécessité	d’une	progressivité	dans	le	choix	
des	textes	
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Les	programmes	de	2015	et	leurs	
documents	d’accompagnement	

La	compréhension	des	récits	cons/tue	l'objec/f	majeur	de	l'école	
maternelle	:	«	comprendre	des	textes	écrits	sans	autre	aide	que	le	

langage	entendu	»	
	
Les	programmes	évoquent	la	lecture	répertoire,	la	lecture	à	
compréhension	autonome,	la	séquence	de	compréhension	
(construc/on	du	personnage,	liens	chronologiques	et	causaux).		
	
Ils	préconisent	un	travail	en	progressivité.	Ils	écartent	les	entrées	dans	
le	livre	uniquement	théma1ques	et	liées	à	d’autres	domaines	
d’appren1ssage.		
	
Ils	proposent	une	liste	de	250	1tres	classés	de	l’oral	à	l’écrit,	en	
donnant	trois	niveaux	de	récits	possibles.		
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Evalua1on	de	CP,	2017	
		

Dégager	le	thème	d’un	texte	entendu	dont	le	sens	
est	porté	par	des	mots	que	l’élève	est	en		

mesure	de	reconnaître.	
	

Présenta1on	HW	29/09/2018	

Souvenons-nous,	banqou1ls	2008,	
évalua1ons	de	GS	

	:		

Raconter	le	Pe1t	Chaperon	Rouge	en	remeLant	les	
images	dans	l’ordre	(5)	et		
repérer	les	deux	images	qui	n’appar1ennent	pas	à	
l’histoire	



Cécile	Lavocat,	La	robe	de	Clara	

Histoire	d’une	vache	qui	a	
perdu	sa	robe	et	qui	la	
retrouve	sur	un	
épouvantail.		
On	peut	discuter	sur	le	
bien	fondé	de	l’histoire	et	
sur	les	items	à	cocher	et	
en	tout	cas	il	faut	
comprendre	le	mot	
«	épouvantail	»	
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Synthèse	générale		
Pour	comprendre	un	album,	l’enfant	se	

heurte	à	nombre	d’obstacles		

3.		Obstacles	liés	aux	codes	li\éraires	et	
iconiques	

dont	personnages	stéréotypés	
Schémas	narra1fs	spécifiques	
Codes	de	la	représenta1on	et	rela1ons	
texte-image	
Codes	rela1fs	à	l’intertextualité	
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1.	Obstacles	propres	au	milieu	
et	au	développement	de	
l’enfant	:		
peu	de	liLéra1e,	manque	
d’envie	de	grandir,	compétence	
symbolique	faible,	confusion	
réalité,	fic1on,	progression	dans	
la	théorie	de	l’esprit	
	 2.	Obstacles	liés	au	récit	lui	même	

(compréhension)	:		
-  Permanence	du	personnage	
-  Mo1va1on	du	ou	des	personnages	
-  Univers	de	référence	opaque	
-  Enchaînement	causal	
-  Enchaînement	chronologique	
-  Intégra1on	des	événements		
et	construc1on	des	inférences	



Les	démarches	diffusées	à	ce	terme	
•  Pour	le	maître,	apprendre	à	raconter	
•  Pour	le	maître,	savoir	lire	de	façon	expressive	
•  Pour	le	maître,	savoir	résumer	et	reformuler	
•  Pour	le	maître,	savoir	analyser	l’image	

									
•  									Débats	infinis	sur	les	approches	premières	:	résumer,	raconter	ou	lire	

d’abord?	Lire	tout	le	livre	ou	accepter	une	lecture	fragmentée?		

•  Construire	des	boîtes	à	histoires,	des	tapis	d’histoires,	travailler	
avec	maroLes	et	marionneLes	

•  Construire	les	chemins	de	l’histoire	
•  Construire	des	jeux	avec	les	images	
•  Pour	le	maître,	construire	des	évalua1ons	autour	du	rappel	de	récit	
•  Pour	le	maître,	lire	progressivement	sans	jouer	et	sans	images	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



II.	Une	probléma1que	pragma1que:	
proposi1on	pour	des	programma1ons	

Aux	appren/ssages	culturels,	il	faut	:		
-  intégrer	vie	de	la	classe,	développement	de	l’enfant	et	

intégra1on	scolaire,	vie	quo1dienne	
-  intégrer	la	polyvalence	et	lier	les	appren1ssages	

liLéraires	aux	autres	programma1ons	sans	revenir	sur	les	
«	théma1ques	tradi1onnelles	»	

-  ouvrir	la	progression	sur	une	vraie	programma1on	de	
lectures	:	une	à	deux	séquences	par	période	+	les	
fameuses	«	lectures-plaisir	»	autour	de	réseaux	très	
précisément	construits	
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Où	l’on	se	rend	compte	des	difficultés	
de	choix	de	corpus	

•  Désir	de	construire	5	séquences	en	progressivité	avec	des	
obstacles	de	compréhension	adaptés	

•  MAIS		:	des	ouvrages	qui	ne	se	laissent	pas	faire	!	Sont	à	la	
fois	des	scripts,	des	randonnées,	des	théma1ques	u1les…..	
et	l’accumula1on	des	caractéris1ques	fait	la	difficulté.	

•  Cependant,	la	tradi1on	scolaire	nous	montre	qu’u1liser	des	
ou1ls	pédagogiques	ne	permet	pas	une	accultura1on	
suffisante		

•  La	ques1on	du	marché	du	livre	et	des	nouveautés	:	11	000	
nouveautés	par	an,	albums	21%	de	la	produc1on,	livres	
pour	les	bébés	:	11%	

•  Les	corpus	se	périment	et	il	faut	savoir	décider	concernant	
les	classiques	de	l’avenir	
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	Christophe	Lécullée,	La	maternelle,	une	école	de	li?érature	:	
des	progressions	pour	surmonter	les	obstacles	de	compréhension	

Méthodologie	qui	est	celle	de	la	
forma1on	des	maîtres	depuis	

2002-2003	

-  connaissance	du	
développement	de	l’enfant	

-  lecture	experte	des	albums	
-  repérage	des	obstacles	de	

compréhension	spécifiques	
-  mise	en	œuvre	d’ac1vités	

rela1ves	à	ces	obstacles	:	
séquences		

-  Mise	en	place	de	progressions	
au	sein	d’une	programma/on	
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Progression	TPS-PS,	objec1fs	
Les	premières	compétences	de	

lecteur	

•  1.	Comment	ça	marche?	
Circuler	dans	le	livre	

•  2.	Premiers	scripts,	
premières	séries	

•  3.	Premières	randonnées	:	
répé11ons,	accumula1on	

•  4.	Du	script	au	scénario	

Le	livre	nous	concerne	
•  La	rentrée	:	se	détacher	et	

devenir	élève	
•  Con1nuer	à	prendre	sa	

place	dans	la	communauté	:	
s’adapter	à	la	vie	de	la	
classe		

•  Scripts	et	rituels	:		
-  le	coucher	
-  la	maison	
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Proposi1on	pour	des	programma1ons	
comparées	

Christophe	Lécullée	 Hélène	Weis	

comp1nes	 comp1nes,	imagiers	

entrer	dans	l’histoire	par	la	marionneLe	
de	classe	
protohistoires	:	imagiers	narra1visés,	
construc1on	du	personnage	
séquence	sur	Deux	mains,	deux	pe=ts	
chiens	

	T1	P1:	sépara/on,	premières	séries	
P2	apprendre	à	entrer	dans	le	livre		:	longue	
séquence,	voir	plus	bas,	parallèlement	aux	premières	
séries	
T2	:	Noël	:	A	trois,	on	a	moins	froid	

construire	le	personnage	:	La	promenade	
de	Flaubert,	Lola	
Récits	en	randonnées	
Contes	patrimoniaux	:	Boucle	d’Or,	Les	
trois	Pe1ts	cochons	

P3	:	Premiers	récits	en	randonnée	:	La	Moufle	
P4	et	P5		:	premiers	contes	classiques	dont	Boucle	
d’Or/les	trois	pe1ts	cochons	

TPS/PS	
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1.	Se	détacher,	se	rassurer		

Plus	faciles		
Tous	les	coucous,	
cachés	
	

Plus	difficiles	
Chris	Haughton,	Un	peu	
perdu	
A.	Deletaille,	Pe1t	chat	
perdu	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



2.	Entrée	dans	le	livre	

Il	y	a	tout,	et	même	nous	et	même	ce	monde	incroyable	et	souvent	très	étrange	Présenta1on	HW	29/09/2018	



Du	jeu	symbolique	à	sa	représenta1on	

Et	ils	sont	devenus	amis,	pour	la	vie	!	
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Que	fait	le	lecteur?		
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Hervé	Tullet,	Un	livre		



Ce	qu’on	a	pu	faire	avec	maman,	on	
peut	le	refaire	avec	la	maîtresse…		

Jörg	Mühle,	Au	bain	pe1t	lapin	!		Au	lit,	pe1t	lapin	!	Sèche	tes	larmes,	pe1t	lapin	!	
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Faire	fonc1onner	un	livre	
Tourner	la	page,	suivre	le	chemin,	

prendre	du	temps	

Paul	S1ckland	
Un	ours,		
un	chien	
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Des	personnages	qui	s’affirment	de	
page	en	page	

Mo	Willems,	Grenouille	est	trop	grande	Présenta1on	HW	29/09/2018	



600	×	448	-	la-
bibliotheque-de-
mathy.blogspot.com		

L’inévitable	Charlie	Poussin	pour	son	inévitable	maman,	devant	le	perpétuel	Grand	monstre	vert	
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Un	livre,	c’est	aussi	une	situa1on	
problème	!	

Suzanne	
Strausser	
Le	gâteau	
perché	tout	
là	haut	
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Avant…après	

Blagues	un	peu	difficiles	que	l’on		
réservera	peut-être	aux	sages		
MS	!	
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3.	Premiers	scripts,	premières	séries,	
sans	étonnement…	de	l’un	à	l’autre	

Une	série	qu’on	peut	suivre	de	PS	à	GS	car		
certains	sont	difficiles	

Celui-ci	nous	aurait	accompagné	toute	l’année	Présenta1on	HW	29/09/2018	



Autres	séries	
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Faire	le	parcours	PS	avec	un	seul	
auteur	:	l’exemple	de	Malika	Doray	
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4.	Premières	randonnées	

Chris1ne	Palluy,	Samuel	Ribeyron,	La	moufle,	2015	Présenta1on	HW	29/09/2018	



Ou	bien	sûr,	randonnées	Narramus	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



5.	Premiers	contes	classiques,	qui	sont	
des	randonnées	
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Les	trois	pe1ts	cochons	
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La	MS,	les	objec1fs	

•  Assurer	les	compétences	de	
lecteurs	de	la	PS		

	

•  Introduire	les	premiers	
personnages	archétypaux	:	
de	l’opposant	à	la	ruse	

Théorie	de	
l’esprit	!	

La	série	suppose	
une		
bonne	lecture	de	
l’image	
la	composi1on	
d’un	univers		
la	ques1on	de	la	
vie	collec1ve	
…	et	la	
focalisa1on	sur	
“ce	qui	est	
pe1t”,	
caractéris1que	
de	la	LJ	
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MS		

	

Christophe	Lécullée	 Hélène	Weis	

comp1nes	
Randonnées	:	La	maison	à	
dormir	debout,	la	Moufle,	
Calinours	va	faire	des	courses	
Univers	quo/dien	:	
inventeurs,	bricoleurs,	désirs	
de	posséder,	jeu	[La	chasse	à	
l’ours]	
Imagiers	des	saisons	:	Rotraut	
Susan	Berner	
Le	grand	méchant	loup		
Peurs	et	cauchemars	:	le	
monstre,	la	nuit	
Le	renard	rusé		
La	poule,	bonne	mère	
La	sorcière	
Le	Pe1t	chaperon	Rouge	

comp1nes,	imagiers	
P1	:	révisions	scripts	et		
randonnées	:	la	sieste	de	
Moussa	
T1	:	nuit	et	jour,	peur	du	noir	
P2	:	album	comique:	Aboie,	
Georges	
T2	:	Noël	
Le	dic1onnaire	du	Père	Noel	
P3	:	Le	grand	méchant	loup	
Les	trois	pe1ts	cochons	
Le	loup	et	les	7	chevreaux	
P4	:	Le	renard	rusé	:	Pe1t	
bonhomme	de	pain	d’épices	
P5,	T3:	Pe/te	poule	rousse	
(cycle	du	pain)	
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Au	début	de	l’année	

Revoir	les	
randonnées	:	la	
Sieste	de	Moussa		
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	Ou	bien	:		
-  Yuichi	Kasano,	
A	la	sieste	tout	
le	monde	

-  A.	et	Don	
Wood,	La	
maison	à	
dormir	debout	



Lier	randonnée,	récit	de	la		vie	quo1dienne	
(scripts),	appren1ssage	du	temps	
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On	peut	aussi	se	souvenir	…		

•  Prévoir	le	
retour	de	
maman	
commence	à	
être	possible…		

•  Car	les	
choueLes	
réfléchissent	
beaucoup	!		
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Une	très	belle	séquence	:	comique	et	
déjà	quelques	implicites		

Aboyer	ou	parler?		
Obéir	ou	avaler?		
Georges	est	en	difficulté	et	
sa	mère	plus	encore	
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Emo/ons	à	comprendre	



Premier	personnage	archétypal	:	le	
grand	méchant	loup	!		
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Mais	aussi	le	renard	rusé…	qui	peut	se	
faire	avoir	par	plus	rusé	que	lui	!	
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5.	Scripts-scénarios	de	Patrick	Joole,	
qui	ouvrent	sur	une	progression	

interne	

script	:	meLre	la	graine,	
aLendre,	voir	grandir,	cueillir!	
	
Autour	du	script,	des	aLentes	
déçues	et	de	la	triche	!	
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GS	
Christophe	Lécullée	 Hélène	Weis	

comp1nes	 comp1nes,	abécédaires	

Amour,	ami1é,	aLachement	
Figures	de	la	ruse	:	W.	Steig,	La	
surprenante	histoire	du	Dr	De	Soto	
L’ogre	:	le	Pe1t	Poucet,	Hansel	et	Gretel,	
Le	géant	de	Zéralda,	Babayaga,	Jack	et	le	
haricot	magique	

P1	:	révisions	
Le	pe/t	chaperon	rouge	
Premiers	contes	détournés		
P2	:	D’autres	figures	de	la	ruse	:	Soupe	au	
caillou,	Gruffalo	
T2	:	Noël		
La	leLre	du	Père	Noël	

Le	dragon	
Premiers	contes	détournés	
Pouvoirs	de	la	lecture	
Apprécier	l’humour	
Séquence	sur	L’écureuil	et	la	première	
neige	

P3	:	Le	livre	et	ses	fonc/ons	
P	4	:	Autre	figure	archétypale,	l’Ogre	
P5	:	assurer	une	vraie	dis1nc1on	entre	
réalité	et	fic1on.	Les	récits	de	rêve.		
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La	GS	:	rejoindre	les	découvertes	de	fin	
d’année	autour	de	la	lecture	

•  Poursuivre	les	
appren1ssages	
culturels	:	complexité	
de	la	ruse	et	des	
personnages	opposants	

•  Contes	détournés	
•  Figures	de	l’humour	

•  Quand	le	livre	aide	à	se	
poser	des	ques1ons	sur	
la	posi1on	de	lecteur/
écriveur		:		

-  savoir	lire	
-  aimer	lire	
-  savoir	écrire	
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1.	Pourquoi	le	PCR	pour	commencer	la	
GS?		

•  Parce	que	deux	versions	
dès	l’origine	

•  Parce	qu’un	opposant	
loup	et	renard	à	la	fois	

•  Parce	que	chronologie	
ET	causalité	

•  Parce	que	complexité	
interpréta1ve	

•  Parce	que	c’est	le	conte	
le	plus	détourné	depuis	
1970	
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2.	Approfondir	la	ruse	et	commencer	à	
devenir	un	lecteur	rusé	

Le	héros	rusé	
est-il	bon,	

est-il	
méchant?		
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3.	Lire	et	écrire	:	situa1ons	problèmes	

Le	grand	cerf			
et	le	lapin	des	champs	

Chris1an	Voltz,	Sacré	sandwich	
Le	héros	savait-il	vraiment	lire?		
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On	peut	commencer	par		
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4.	Un	autre	personnage	archétypal	:	
l’Ogre	
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5.	Avant	de	par1r	au	CP,	s’assurer	de	
la	réalité	et	de	la	fic1on	

Présenta1on	HW	29/09/2018	



Et	pour	terminer,	Tromboline	et	
Foulbazar	con1nuent	d’explorer	le	A….	
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Evalua1on	:	quelques	épines	

•  Un	élève	peut	avoir	compris	l’histoire	et	être	
incapable	de	rappel	de	récit	

•  Un	élève	peut	savoir	res1tuer	de	grands	pans	
de	l’histoire	par	cœur	et	n’avoir	pas	compris	la	
trame	narra1ve	

•  Les	passa1ons	individuelles	sont	extrêmement	
lourdes	pour	le	maître.		
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Grille	de	Makdissi	Boisclair	
•  Niveau	0	:	«	une	histoire,	c’est	des	objets	visibles	sur	une	

image	
•  Niveau	1	:	«	Une	histoire,	c’est	des	personnages	»	
•  Niveau	2	:	«	A	chaque	image,	une	nouvelle	histoire	»	
•  Niveau	3	:	«	Une	histoire,	c’est	un	problème	et/ou	des	

épisodes	et/ou	une	fin	qu’il	faut	coordonner	»	
•  Niveau	4	:	«	Une	histoire,	c’est	un	problème	et/ou	des	

épisodes	et	ou	une	fin	qui	s’organisent	dans	le	temps	»	
•  Niveau	5	:	«	Une	histoire,	c’est	un	problème	et/ou	des	

épisodes	et/ou	une	fin	qu’il	faut	meLre	en	rela1ons	
causales	»	

•  Niveau	6	:	«	Une	histoire,	c’est	un	message	commun,	un	
thème	d’ensemble	».		
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Parallèlement,	nombreuses	études	des	compétences	des	
maîtres	concernant	la	présenta1on	des	livres	qui	

rencontrent	plus	ou	moins	les	points	théoriques	mis	en	
place	par	les	chercheurs	

•  Lecture	drama1sée	
•  Etayage	précis	dont	:		
•  -	dialogue	concernant	

l’interac1on	texte-image	
•  -	construc1on	de	la	super	

structure	narra1ve	
•  racontage	précédent	la	

lecture	ou	la	suivant	

•  Avec	Acces,	on	ne	change	
rien	au	texte	

•  Avec	Brigaudiot,	on	
différencie	lire	et	
raconter	

•  Avec	Brigaudiot,	on	ne	
montre	pas	les	images	
avant	de	lire	l’histoire	

•  Avec	les	bibliothécaires,	
on	lit	en	se	tordant	le	
cou	!	
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